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Oul, MAIS JE CONNAIS
RIEN MON PRISONNIER
ET C'EST UNE FOLIE
QUE DE LUl CONFIER
UNE TEWE AUTORISATION!
o C'EST UN ETRE HAI-
NEUX ET PRET X

DOUCEMENT, MONSIEUR , <@
0US NE VOUS DEMANDONS PAS
OTRE OPINION, CONTENTEZ -
VOUS D ETRE UN EXECU-

~ TANT !

INCROYABLE ... ToUT CECI ME 7.
PARATT INCROYADBLE ET JE =%
ME REFUSE FORMELLEMENT LEr
DY PAR- : =

TICIPER ..,

N C

&

T

N

TouT | -..

LQUI NE LE SERAIT PAS | %
E DIRIEZ-VOUS DE PASSER
AUTANT DE TEMPS DANS VOS CEL-
LULES POURRIES, SANS N’/AVOIR.

@gus REPRQCHER 7

—_—

NON, IL FAUT LE RECONNATTRE,
NOTRE JUSTICE A FAIT UNE ER~-
REUR ET LE VERITABLE NOH DE
L'ASSASSIN NE DOIT PAS J ‘EBRUITER,
SINON , CELA SERAIT FATAL

POUR NOTRE GOUVERNEMENT !

E’@CUT?NS—E‘

ILNE POURRA
PLUS PARLER !

5

NOUS ¥ AVONS PEN-
SE, MAIS CELA NE
SERAIT PAS UNE
BONNE SOLUTION ..,
ILY A TOUJOURS
UN JOURNALISTE
PWS MALIN QUE LES
AUTRES QUI VIENDRA
FOURRER SON NEZ
DANS NOS AFFAIRES

NON , LA SEULE ISSUE EST DE LE
LAISSER SORTIR POUR RBONNE CONDUI-
TE ,AVEC, DANS 3A POCHE, CETTE AUTO-
RISATION POUR LWiACHETER SON SILENCE

U]

IS

\___ET CES 22 ANNEES DE PRISON . o =7

/[,onnq VOUS VOULEZ )
\Jous ETES SEUL

{ | MATTRE... QUE L'ON
‘| | Fasse eNTReR LE

PRISONNIER !




POUR. LES CAS DIFFICILES - -.

MONSIEUR VINCENT HARDLEY, CELA FAIT BIEN=
TOT 2L ANS QUE VOUS ETES PARMI NOUS,
DANS CET ETABLISSEMENT, PRISON MODE

CLAIRS ,\ous EN
AVEZ BAVE |CI

ET POURTANT,
AUJOURD'HUI

NOUS AVONS LA
PREUVE DE VO-

/EHTE@S\

DEPUIS 22 ANNEES

REGARDEZ (ETTE PHOTO,
C'EST UASSASSIN , CEW!
(Ul VOUS A PRIS VOTRE
JEUNESSE ... NOUS VE-
NONS DE | 'ARRETER ET
IL A AVOUE (8 CRIMES.. L'EST
LINE CATASTROPHE POUR LA

TRE INNOCEN-

TICE YS L,
%’51 DENUFRE_PAJ

X CE PROPOS, -
VINCENT, PENSANT
QUE L' ARGENT NE SUF-
FIRAIT PAS A RATTRA-
PER TOUTES (ES AN-—
NEES , NOUS VOULONS
FAIRE EN SORTE QUE
CELLES RESTANTES
SOIENT LES PLS
DOUCES POSSIBLES

&% SORTIR DICI.. NOUS ALLONS

EN AUCUN CAS,

7 \ous ENTENDEZ , MONSIEUR]
HARDLEY, EN AUCUN CAS

CEITE HISTOIRE NE DOIT

VOUS LIBERER ET VOUS DEDOM;
MAGER - A

/

LUNE VIE ENTIERE , QUEL

ME DEDOMMAGER
MONSIEUR LE DIRecTEUR I

PRIX vouLEZ_-\/ou\F METRE
pessus !17...

PRENEZ CECI -. CE =
PAPIER \VOUS DONNE DROIT A
TOUTES |LES FEMMHMES DU PAYS,
SANS AUCUNE EXCEPTION..J5| UNE

SEULE GE REFUSAIT A VousS ,EUE EN-
FREINDRAIT LA LOI ET SEXPOSERAIT
A DE LOURDES SANCTIONS -- . P

TACHEZ D'EN
FAIRE UN BON
USAGE - - -

radl




LIBERTE 27 ANS APRES,
N E7 U PAPIER DANS (A
POCHE -~

B

\ UNE HSTOIRE DE DINGUE !
\ JE ME RETROUVAIS EN

.. PETIT PEJEUNER
COMPRIS - - -

AUIT CENT BALLES SUR MO/,
A PEINE PLUS WE LE PRIX
D UNE CHAMBRE D/ #ETEC

QUTx

4

OKAY,
J Al COMPRIS , TU
NE ME LAISSERAS
PAS DORMIR CE SOIR !,

"

1Hpy pat, Sous
L4 PLUIE ETENCO-
RE DEHORS, I
FAUAT ETRE
DINGUE ... EN TOUT
CAS, CETAIT AU
MONT L'OCCASION |
LE VOIR §I CE PA- }
PIER N'ETAIT PAS )|
DU BLUFF - -. il

[T

'EST-CE QUE .
Qﬁ EST Le%ou
QuUI VIENT SONNER

A UNE HEURE DAREIL

Ue PAR DES

JOURNALISTES
.. JEVIENS ME
REFUGIER ¥




L'IMBECILE , ;
VENIR CHEZ MOl i..
LA DERNIERE CHO-
SE A FAIRE L.
JE VAIS LE
MASSACRER !

L'ORAGE AVAIT PROVOQUE UNE PANNE D'ELECTRICI rE'

ous ETES
Fou 00 QUOI , HARDLEY f..
VENIR SE REFUGIER ICl,
C/EST DE LA FOLIE |!...

ALLEZ-\/0US T

EH l|||u
: >

Ul U

OU ALORS
Vous E1es & o

Vous DERAILLEZ, HARDLEY ..

PAS ASSEZ POUR
LAISSER MON NOM DANS
L/ ANNUAIRE , 8! J’AVAIS VOS
RESPONSARILITES !

DOUCEMENT, .. AVANT, VOUS VENIEZ
TOUS LES SOIRS
LES HARITUDES,
RESTE ET

DOVCEMENT, MONSIEUR - - -
VOIR -..

ME MANQUE *Y

Mapame, N\ |
>/ JE ME PRESENTE
VINCENT HARDLEY
TRES VIEIL AMI
DE VOTRE

-~

ARRETEZ. LA COMEDIE |
C'EST MA FEMME ET
Vous LE SAVEZ TRES BIEN !




OH, TROP CONFUS,
ERE MADAME , MALY COMMENT
IMAGINER UNE~ SEMBLABLE

BEAUTE -

| EUH.--
COMMENT DIRE - -2
CE SINGE | _.

\Vous DEPASSEZ.
LES BORNES, HARDLEY !
DEHORS! FOUTEZ LE CAMP DE
CHEZ MOl ET VITE b

™ Vous N’EN AVEZ
PAS ENCORE PARLE
A VOTRE FEMHE - --

QU EST-CE QUE

OUl- - -
MAKS VDUS OUBLIEZ
UNE CHOSE...J’Al

SUR Mol UN PETIT
PAPIER --/
‘—-—,//,___’_\

C'EST QUE
CETTE HISTO| 44
re 7. (I

#!

ALLEZ, VIENS

ET APPRO CHE
TA -

BoucHE ! (i
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- _7® _ TUES,
— MAGNIFIpUE . VIENS,
'AVEC :
A pEuX MOUILLES QUAND
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{GZe R Forine ey T8 e somitns excors s sed | @ PARSy DS I T
i el RE DE SES ARDLEY, DUSSAIS- E
. MOTS ... UN VRA! CHIEN ENRAGE DE HAINE - - . |0 ANS, ZOIA%S.‘.SA?&‘;JSR?{TE; ?RE

1 ?-wa .

[ JE VOUS JURE (QUE VOUS FINIREZ
PAR LE REGRETTER !

MADAHE
Pazmerrez-mm
DE ME P.Q_E -

JOUSOURS PAS
UN Jou DE PLUS
DANS LA POCHE

B CENE SERA™N

IL ST TARD, ™\
)/ PAS TRES LONG,

ON M'ATTEND
ET JE CIRAINS

RASSUREZ-VOUS,

JE NE VENDS RIEN ,
BIEN AU CONTRAIRE , JE
DONNE !




/E;_M-EC\

. T'EMBETE , =
ELYJABETH'? -
i’ :'q’ / -
: @ )
- i1 ‘
all it

OUETU RACONTES !?'.' \

TEN 7 pUesTce
MONTRE-MOI CA !

CONNU DEUX CATE - /
GORIES DE FEMMES %
LES PUTES ET LES PAS
PUTES. IL FAUT PAYER L5\ i/ /4
PREMIERES POUR FAIRE ‘
L'AMOUR ET JE PENSE
OJ’JNVQZSEHWT- (E5 AUTR
DEVRAIENT PAYER POUR
NE PAS LE FAIRE - --

POUR

TOUTES LES FEMHES

C,ESI INCRO~- .
" YABLE, CE TYPE A
UNE AUTORISATION OF -
FICIEWLE ET ABSOLUE

ABUSER DE
DU PAYS I,

LOGIQUE,

[— :

E'F EANS OUELE A i

RIE PLACEZ-VOUS MA FEMME ?

,
NDE ! PENSEZ -
BIEN, JAMAIS JE NE
PERME k. n’ 5- ]
o)

Vous Eres uN
/ SALAUD - -.COMBIEN
VouLez-Vous ?




JUDICE QUE JE ME FAIS,

JE PENSE QUE CETTE GUEULE !

ABSTINENCE VAUT BIEN
MiLe !

’/F—_—“\

A VuE DE HAFH,\ % .QLIE ﬁ“ﬁoﬁﬂ‘é‘%a ssl i
NNE RE - t

ETANT DONNE LE P VOUS (ASSER LA )

I
o

|
;5;“
A

EH N,
ALORS, DANS CE CAS,
¢/EstT MOl QUI AURAIT
pave ..., {

OUT, MATS DANS
| | CE (AS, QU’EST-CE QU'ELLE
L AURAIT PRl?zgolmE MENAGE -

s A [PAR HASARD,
R elr

‘ MENAGERE

a1 ComMP[
if{\ & — Q1. ! I: 3
¥y [ —y V< R
&S =3 T
73 \ 7 \| | ZRerre sow-

?

GAIS A ENTREVOIR ET
MATTRISER TOUTES (ES

DIFFERENTES FALONS
OUTILISER MON
PAPIER, CEST LA
QUE Mok AVENTURE|
AUMT REELEHENT
COMMENCER --




DONHEUR

NAISSEZ PAS L'EMISSION DE SUZAN

5 DITES, — COMMENT, 5 TouT LE MONDE ,
Qu ‘esT-ce QUi JE “DU'EST-CE QUI SE PASSE {_.. NE REGARDE PWs QUE N2 ENFIN, JE
PASSE. D' 00 vous SORTEZ ? JouS NE CON- CELA, MAINTENANT | C'EST DONNERAIS BIEN
9 LA PRESENTATRICE LA UN HOIS DE SALAIRE

POUR PLONGER MA

PLUS SEXY DE LA TELE ...
ET UNE PAIRE DE

NICHONS ! JE Vous
DIS QUE ¢A |...

v
{

N

/-
7

MAIN DEDANS ?
< |

EH BIEN,
CHERS AMIS, ARRI-
Ve X CE HOMENT DE
UEHMISSION ,JE DOIS VOUS
RAPPELLER NOTRE ADRES
SE, St Vous VouLe2 ETRE
CANDIDAT - --

~ ET EN ATTENDANT PEUT- N
ETRE DE VOUS RECEVOIR SUR
CE PLATEAU, JE SUIS FIERE ET
HEUREUSE DE VOUS PRESEN-
TER NOTRE AMIE A TOUS - m
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\_

X
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-
-

\

\




EUE ETAIT PAS MAL, EN EFFET,
HAIS MOI, CE QUE JE PREFERAIS

CETAIT SES FESSES ... [20/MDES
ET FERMES A SOUHAIT - ..

iy b DEFOULE
TROP PLEIN (|

'z o
SUR TA

=
r?—%/ﬁ) Feuve ! i

’%’?” PLUTOT TON /7
D'AFFECTION ( S

SUPER,
MON CHOU, COMME
D'HABITUDE - -.

TU ES N
AGACANT, EDDY,
JE T/Al DEJA DIT DE
NE PAS PRENDRE CE
(GENRE DE FAmuA-
RITE AVEC Mol !,

ALORS, 9
C'ETAIT BIEN !

ET CE CUL QUE
TU TRIMBALLES, JE
FINIRAI PAR LE
VOIR !

SUZAN, TU SAIS TRES
BIEN QUE 6T ou TARD, TU
FINIRAS DANS MON LIT...

TIENS, GRATTE-TOI,
EDDY ! TOUT AU PLUS,
T/AURAS UNE PHOTO '

POUR TE MASTURBER !

EDDY EST UN IMNBEC) -
LE, HAIS POUR UNE CHOSE AU
MOINS, ILA RAMSON, ELLE A
\/QA!HEHT UN CUL |

(

TU PLAISANTES, 'E€S-
PERE, C'EST PAS SON CUL
MAIS SES NICHONS QUI

SONT BANDANTS !
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A
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~.- MAIS PouRrR -
RIEZA/OUS ME DIRE
o0 JE PEUX TROUVER
SUZAN BONHEUR ?

DECIDEHENT,
TU NE CONNAIS
RIEN AUX FEMMES !

JE M'EXCUSE
DE VouS DERANGER
DANS VoS CONFRON-
TATIONS - -

VOUS FAITES

DES FILMS !. DH, AlDRS,
C'EST DIFFERENT...EUE
ETAIT Cl, YA DEUX MINU~
TES.. DEVRAIT PAS
TARDER A rzsvamrz._

TERMINEE ET LE STUDIO FERME

QuI VOUS A_LAISSE ENTRER
ICl,MONSIEUR 7 L/ EMISSION EST
AU PUBLIC -

MERCI, JE VAIS
ME POSTER (CI,
VouS AUREZ PU’' A
M’ ANNONCER -

AU FAIT, POUR VOTRE PETI-
TE DISCUSSION DE TOUT-A-
' HEURE , JE SUIS PLUTO
D’AccorD AVEC \ous, v A
AUCUN DOUTE -




\ous FouTtez @uoI 7 ON VA DORMIR
IC1 CE SOIR , REMUE2-VOUS UN |

T | | iy
PEU LE cuUL ! N |

Quor 1?7 cE PLouc MAL RASE !..
UN CINEASTE | \JouS ETES VRAI-
MENT DES IMBECILES, QUI L' A
LAISSE ENTRER [Cl 7.

7 i
MADEMOISEUE. J'Al
SUR Mol UN PAPIER QUI
VA VOUS PROUVER
MA BONNE




QUE NoUS COMHMENGONS A
TOURNER DANS QUELPUES MINUTES
LES PREMIERES SCENES D'UN
FILM QUI SAPPELLE : ' LE CUL DE

SUZAN BONHEUR"-- N

T_ET QUE JE VEUX VOIR LE PRIN-
CIPAL ACTEUR EN COSTUME DE
SCENE, L'E&ST-A-DIRE A POIL !

|~ MAIS, RASSUREZ-VOUS)
S1 ON RATE UNE SCENE,
ON POURRA LA T
RECOMMENCER .+

[N
"

|
)
fy
i

VINCENT

== 2

AU FAIT, EXCUSEZ- MO,
JE MANQUE K LA PLUS SIMPLE
DES COURTOISIES :JE ME

ENTE |

Y A UN MEC QuI SE DISAIT CINEASTE,
IL A PRESENTE UN PAPIER A SUZAN
BONHEUR.. ET DEPUIS, EUE SE
DESHABILLE ...

LE cuL DE SUZAN N
BONHEUR , JE CROIS QUE
VOUS ALLEZ PAS TARDER

A LE VOIR --.




TDccuPE

COMMENT
AveZ-VOoUS
EAMT POUR
Vous Procu-
RER UN PAPIER
PAREIL 7

|/ Que Je rer-\

PEINE, T'AS
PAS LE
TeMps!. .

RE MES BAS
ET MES CHAUSSU-
RES AUSSI ?

;
Kz
\

0
¥

ET IDURNE-T'OI
PLUTOT QUE JE PUI
FAIRE DES

EST-CE (OMHE —
CELA QUE VOU3 ©
L’ IMAGINIEZ ¢

©

(@ \°
AN

LUNE SALOPE !-.. N
NOUS AVIONS UNE SALOPE
AVEC MNous !!

O glj|lo o
a 1
000

\
£ —~
© l' — IL DEPASSE
-~ N N ENCORE MON
| (ORI [ (MAGINATION, MA
L — .- CHERE |
§) A -

< 4
P x
wras "/
- oA |
>




"~ JE CONNAIS UN TRUC
PWS MARRANT, () 'AIME PAS
BOUFFER TOUT SEUL -

S

N /
/ 7
iz

Wyl

=y

b\_/,-'ff




JE PRESUME
QUE VoUS PRENEZ
UN PLAISIR PARTICULIER
A ME FAIRE FAIRE CELA
AU MILIEU DE TOUT
LE MONDE !~

- Aie
AlE--DOUCE -
MENT-.. PAS

S| FORT-..

r /ﬂf///

L

T




Cl] 330

Oy P°
A

AAH-..

QUEL DIVIN
Massace !!

| ~UE CROIS QUE CE
MEC VIENT DE SE FAIRE
LINE ENNEMIE - VOUS
AVEZ PAS RATE ;A, AU
MoINS '7...

RASSURE-TDI,
EppY, TOUT EST
EN Boite !

\ N W

SERIEZ-
VOUS ASSEZ W) -
AlNABLE POUR O WA 2
ME SUIVRE
DANS H; )

A CETINSTANT PANTOMINE OO LI EXCITATION FOUT LE
CAMP ET 00 SUZAN BONHEUR REFERMAIT SON CORSA-
GE EN MEME TEMPS OUE MOl MA BRAGUEITE , VE M 'AITEN -
DALS & UNE REACTION TERRIBLE MAIS JES PREMIERS
MOTS DEVAIENT POUR LE MOINS ME SURPRENDRE --.

Vous DEVEZ\oUS DEMANDER CE QUE

\/ouS FAITES Icl , APRES CE QU'IL
VIENT DE &€ PASSER ET

CETTE HUMILIATION EN
puBLIC - --

MALGRE LA PROMISCUITE DE LA
SITUATION, J'Al UNE PROPOSITION
A VOUS FAIRE, DONNANT, DON-
NANT, EN VERI-

TABLES ASSO-

“\JOTRE PAPIER M' INTERESSE

ET JE VOUDRAIS QUE VOUS VouS EN
SERVIEZ AVEC UNE PERSONNE DE

. MON CHOIX , TRES JOLIE RASSUREZ-VOUS

MAIS NE ME DEMANMDEZ PAS PWS D'EXPLI

( r‘/f/hﬁ’//-’//k /
e~ P




AVEC VOTRE HISERAGLE PAPIER,VouS|
NE PENSEZ TOUT DE MEME PAS AVOIR
PROFITE DE TOUTES LES JOUISSANCES

CA FAIT PARTIE DES
CHOSES POSSIBLES,
BIEN QUE JE SOIS

&

<X~ CURIEUX DE NATURE ... '| QUE PEUT Vous DONNER
*_J| MAIS, EN ADMETTANT , TN I
% OUEJ' ACCEPTE, LE DONNAKY / SUZAN \ N\ SONHEUR .

N\ AVEZ BAI-

u

ﬁ:‘)’ ©Q CE SERAIT pUoI ¢

—-VOTRE PAPIER VOUS 'Al PRIS
DONNE LE CORPS D&S FEM- VOTRE SEXE

o MES,MAIS PAS L'&SPRIT ET DANS (A BOUCHE \
C'EST UN PEV COMME UN MAIS JE NE LAl

Acceptez ET JE
GERGbugorAwﬁenr A
MEC QuUI BAISERAIT DES

PL?tTJES TOUTE SA VIE - PAS SUCE -

e,
...... ¢ #A0 T
i ’ Te.
i ( ~o g SN

X/on

e

PARFAIT - --
VoILk DU MATERIEL
Ul VA POUVOIR
ME SERVIR ..




—
ALLONS, CHER AMT,
DEcoNTRACTEZ-VOUS , VOUS
FAITES UNE DE CES TETES !...
MNfOUBLIEZ PAS RU'IL N'Y A

QUE DU REAU MONDE
AUTOUR DE NOUS - - -
g ,-/-"

30
5
X

SSURE2Z-\/OUS, JE NE Ti
VOUS COMPROMETTRE
UN POLITICIEN.. PAS
EN PLUS..REGARDEZ CEWI- LA,
TLE MINISTRE DE L' INTERIEUR

]

LA FEMME D' COWECTIONNE LES FEMMES LES PLUS
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C/EST CE QUI M'INQUIETE
JUSTEMENT, J'Al EU TORT
D'ACCEPTER .. AVEC

“ET CEWI-CI, QU'EN DITESVDUS *?
COMAE UNE STAR DE CINEMA, IL

BELULES DU PAYS..MAIS CELA NE SERAIT
PAS AMUSANT, IL N'EST PAS JALOUX -

77

T ey e )
: e

MNoN, J'Al DES PROJETS
BEAUCOUP PWS VASTES POUR)
\VOUS..[E VEUX MAGNIFI -
CENCE, ARGENT ET

JALOUSIE !




| REGARDEZ2
CELLE-CI, CATHY C
YOuNG , UNE il /"
PRINCESSE ET  J8 0 “ Al
N UNE VRAIE ... /{5 | 777
1 ov |
)\

_..VOILX SON COMPAGNON ET BIENTOT EPOUX
MICHEL LEE DE FOREST, LA PLUS BEUE coaecnoh

DE DIAMANTS DU MONDE,
= PLUS . \W\ GROSSE
= FORTU-

ET AUSSI LA ]

7.2

NE DU
PAYS ---

VENEZ, QUE
JE VOUS
PRESEN

ET PREPAREZ VOTRE
PAPIER..J'ESPERE PUE
vous ETes EN FORME !!

CHEL , TU PERMETS QUE JE TE PRESEN-
N VIEIL AMI, VINCENT HARDLEY, GRAND
ADMIRATEUR DE BEUES FEMMES .

—

-~ SUzAN,TU ETAlS (K] - \
QU'ATTENDAIS-TU POUR VENIR
M'EMBRASSER 7_JE SUIS
PROFONDEMENT VEXE ! 7
Laiaal — -
3 i
[ ‘

NON, EUE (DM-
MENGAIT A ETOUEA /7
7
7

FER ..EULE DOIT
-y ETRE DU (OTE
DE LA FENETRE
... MALS, JE
VAIS AUER

LAISSE, VOYONS..VINCENT
VA S'EN (HARGER - J'Al EU
L OCCASION DE (A LUI MONTRER,
TouT-A-U'HEURE - PARLE -MOI PLU-




7/ UM DIMANT, MA CHERE , ACHETE
U /z UN PRIX FARAMINEUX A& UN
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NOUS ETIONS TROLS SUR LA /
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CHOSE , IL FAUT DIRE QU'IL ETAIT
VRAIMENT EXCEPTIONNEL -

] .

1

LA DENT DU TIGRE !/
LS LU APPELLAIENT...J'Al
U SURENCHERIR SIX

MALS, QUE VOULE2-VOUS,
J'OBTIENS TOUJOURS
CE QUE (E VEUX ! RIEN

NE RESISTE A
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"~ VOTRE PAPIER
EST PLUTOT SURPRENANT
MALS IL POUVAIT TOM -
RER EN DE PLUS MAU -
VAISES MAINS !-..

7 Tu N'ES
PAS VILAIN
| GARGON - .

ET CE QU
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ILYA LE-
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ALEZ ,
RETIRE-MOI (L5 (f c
CA, MAIN- (7 =

« 7 VASY, DEFONCE
~( DONNE-MOI CEpugo"_
JE MERITE !, &£ 7

{

ﬂ’
i(L

) wi'ﬁm«m

MET LE PAQUET, (e X
| HAINTENANT




ATFEH'”OH ’ 7

PETITE, JE
CROIS QUE

D JE VAIS PAS

Ate
&‘\\

SN
R\
\\\b
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JE N'OSAIS T'EN PARLER, MON
CHER MICHEL , MAIS LES FAITS
PARLENT D' EUX-MEMES , CATHY

<

Lor donmbreent Hobiorane AN

CE N'EST PAS LA FEMME QU!IL
TE EAUT !
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v, ?‘.j ke 5 ‘?;i )1
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% Q‘S
7




CE N'eST PAS LA FEMME lEe HAI !
OUIL FAUT & UN HOMME ' JEVEUX (25 ZAInE PAYE
07 _FAIRE PAYER TOUS
DE TA TREMPE ! : p . LES DeUX, MEME I JE DOIS LES
. : 5 2 ACCOMPAGNER EN ENFER | _

DANS LE JARDIN,
L'HEURE --.

> VIl CE DUE VOUS
.. i ENTRE LES

JAMBES -

LA

¥ e N L =
L

~ J'AIME PAS |
LES PETASSES !




{7 ... ET EN PWS

/0% CES MALADIES

DEMOI -
v

| e

g 2 (
I
4
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CE NE SERAIT PAS TRES PRU-
DENT - AU REVOIR , - - MA-

Al

A T L)
s Qe

, AVEC TOUTES

QUI COURENT, | A}

gl

SEUE -

\

POUR VOUS,
C'ETAIT GRA-

T\

ET SI 4

COMMENT LES_| ¥~ Je vous L'al DEOA
TROUVEZ-VOUS ?| | DIT, J’AIME PAS LES
CE SERAIT PETASSES - - -
DOMMAGE DE
NE PAS EN
PROFITER . ..
N~ —

ME FAIRE A, &
Mol, Satope .. TU

V|ENS DE Tour PER-
pre ! Y

\

&

M




TU NE
POUVAIS PAS PAR-
CE QUE TU E5 UNE
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VOUS M'AIDIEZ A QUITTER CE

PAYS AVANT DAVOIR MA PHOTO
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BARCELONE , S'IL VOUS
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Vincen’r Hardley, 22 ans de prison et
iInnocent. Pour son silence I'Etat lui

offre un papier tres officiel avec lequel
aucune femme du pays ne peut se
refuser @ lui : c’est “l'autorisation”.
Vincent Hardley a “l'autorisation” et il
va en profiter . . .
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